
Aubes 
 
Saisissement des aubes, des lever de rideau, 
Du glissement furtif d’une robe sur ton dos 
Lorsqu’une lune effilée danse avec les nuages 
Et que mes doigts se perdent dans ta nuque en nage, 
 
De ces instants fragiles avant que l’inconnu 
Se dévoile au regard, avant que ne soient nus 
Les charmes imaginés, qu’un frôlement infime 
Révèle dans la lumière ce qui nous est intime. 
 
Une orée fauve frémit sous la caresse du vent, 
Le feuillage s’entrouvre au hasard en bruissant. 
Je sais sans le savoir, je sais inexorable 
 
La découverte radieuse d’un trésor adorable 
Ou la plongée dans un monde tempétueux, 
La douceur de ta chair et le bleu de tes yeux. 
 
 


